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MOT DE LA PRÉSIDENTE

Voici dix ans que les premiers jalons de l’aventure du Centre Damien de Molokaï ont été posés dans 
la terre béninoise. Ces dix années ont été celles de la patiente éclosion de ce qui est aujourd’hui 
la Cité Saint-Damien. L’œuvre que nous soutenons, depuis la France et au travers de l’associa-
tion Centre Damien de Molokaï, nous réjouit par l’espérance qu’elle porte et transmet. Tous ceux 
qui viennent s’y reposer, travailler, s’y former ou jouer, nous le dise ; la Cité Saint-Damien est un 
havre de paix, un projet dont les nombreuses facettes s’articulent selon une vision cohérente. Nos 
sources d’inspiration principales sont, d’une part, la vie engagée de Saint Damien, au service de ses 
frères, et d’autre part, l’encyclique Laudate Si qui nous entraine à une conversion écologique coura-
geuse.

Cette dimension écologique, nous l’avons intégrée dès les origines du projet. Face à l’urbanisation 
galopante du Sud Bénin, à la pollution qu’elle génère, et à la destruction des espèces endémiques, 
nous opposons un lieu ressourçant, soigné, où les enfants apprennent à aimer et à respecter la 
nature.
Le potager de Damien, dans l’enceinte de la Cité, est une preuve qu’il est possible de cultiver natu-
rellement une grande variété de fruits et légumes et d’en tirer profit.
Nos bâtiments sont construits avec la terre rouge du Bénin, et chaque ouverture a été pensée pour 
optimiser la circulation de l’air. Les arbres apportent une ombre bienfaisante pendant les heures les 
plus chaudes.

En octobre 2019, nous avons célébré ensemble, Français et Béninois, impliqués dans l’association, 
l’inauguration officielle de la Cité Saint-Damien. Ce fut une vraie réussite et une étape importante 
pour notre projet commun. 

Dans la suite logique cette inauguration, l’année 2020 sera celle de la consolidation. La Cité 
Saint-Damien s’ancre dans la vie locale et attire de plus en plus d’enfants, de familles, et de parte-
naires. Nous continuerons d’accompagner la Cité dans cet enracinement, avec l’objectif assumé 
d’une prise d’autonomie progressive de la structure locale, financière et administrative. 

Le Centre Damien de Molokaï peut compter sur le compa-
gnonnage fidèle et le soutien d’un large réseau d’amis et de 
partenaires, en France comme au Bénin, sans qui cette aven-
ture ne serait pas possible. Notre souhait pour l’avenir ? 
Que nous puissions continuer à être un laboratoire de dia-
logue des cultures, dans toutes les dimensions du projet – 
pédagogique, écologique, accueil – et que cela profite, avant 
tout, aux enfants de la Cité Saint-Damien.

Bonne lecture,

Donatienne Gauvin
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MOT DE LA DIRECTRICE

L’année 2019 a été une année riche en rebondissements, rencontres et enseignements, nous invi-
tant à chercher notre équilibre pour relever au mieux les défis qui se présentent à nous.

L’ancrage local est l’une des orientations principales que nous avons poursuivies. L’enjeu est de 
garantir une structure pérenne, tant par la sécurisation administrative, que par l’appropriation 
progressive de l’esprit et des objectifs de la Cité Saint-Damien par ceux qui la font vivre. Ainsi, parce 
que cette maison est la leur, l’équipe permanente, les parents, ou encore notre réseau d’amis parti-
cipe de plus en plus spontanément, avec nous, à la réflexion liée au développement et à la promo-
tion de la Cité Saint-Damien. 

La présence des enfants est une joie quotidienne qui donne sens à l’investissement tant humain 
que financier réalisé. Le passage de relais entre une équipe éducative majoritairement française 
à une équipe béninoise a été bénéfique. S’ouvrant à la pédagogie active, forte de ce qui lui a été 
transmis, l’équipe actuelle s’approprie ce qui est sa disposition, trouvant petit à petit les mots, les 
moyens, les méthodes adaptées pour expliquer la démarche aux parents et la communauté villa-
geoise. Avec cette équipe, et avec les jeunes qui se sont investis avec nous, nous pouvons progres-
sivement envisager l’ouverture et le développement des activités. 

Après plusieurs années de travaux et d’investissements, nos bâtiments, eux, prennent vie et sens. 
L’articulation pôle éducatif - pôle économique prendra son envol en 2020. Notre conviction reste 
ferme en la nécessité de transmettre aux équipes futures un lieu pérenne et viable. Cela demande, 
de façon parallèle, des investissements dans les deux domaines – l’économique étant bien au ser-
vice de l’éducatif. 

L’interculturel reste une aventure à la fois passionnante et difficile, suscitant de part et d’autre des 
ajustements permanents pour trouver l’équilibre. Quelle est la frontière entre la culture et ce qui 
nous choque, à titre personnel ? Cette frontière varie selon notre culture. Comment avancer sans 
juger ? Comment être au service, dans la rencontre, sans a priori et sans naïveté non plus ; au-delà 
de notre histoire commune qui laisse encore des traces ? Ces questions ne cesseront jamais d’être 
sur notre chemin. En tant que directrice, et accompagnante de l’équipe de la Cité Saint-Damien 
depuis plusieurs années, ma joie réside dans le chemin parcouru de part et d’autre : une forme de 
complicité et de confiance s’est instaurée, malgré les hiérarchies à respecter, pour bâtir notre mai-
son ; des vies se construisent grâce à la sécurité financière apportée, mais aussi grâce à la commu-
nauté créée à la Cité Saint-Damien.

« Cultivons notre maison commune ». Après dix années de 
persévérance et d’engagement, notre inauguration officielle 
est venue nous lancer cette invitation. 2020 sera la pour-
suite des chantiers entamés en 2019. L’éducation ne cessera 
jamais d’être notre visée, articulée à la promotion d’un envi-
ronnement sain, garanti de notre bien-être, corps et esprit. 
Modestement, nous continuerons à répondre, avec nos 
limites, mais avec nos convictions et forces, à cet appel du 
Pape François. Nous continuerons d’apporter notre goutte à 
la construction de notre planète, cette maison commune.  

Domitille Blavot
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NOTRE ORIGINE

L’intuition de la Cité Damien est née d’un senti-
ment de révolte, réveillée par une vindicte po-
pulaire appliquée à un jeune. Elle s’est renforcée 
par un autre sentiment de révolte face à des en-
fants béninois sommés de travailler sur les mar-
chés ou sur les chantiers, retirés de l’école avant 
même d’avoir acquis les savoirs fondamentaux. 
Des révoltes qui ont fait tomber le masque de 
l’habitude, faisant place à l’espérance et la persé-
vérance, pour aboutir à la réalisation d’un rêve : 
l’édification d’un lieu pour les enfants afin qu’ils 
deviennent des adultes libres, autonomes, acteurs 
de leur vie et du développement de leur pays.

Centre culturel situé à Agonsoudja (sud Bénin), 
la Cité Damien est un espace de 5 hectares dé-
dié aux enfants et à leur famille. Elle met en 
œuvre une pédagogie interactive dans les do-
maines scolaire et périscolaire comme moyen 
de développer l’imaginaire et les talents des en-
fants, et de favoriser la transversalité dans l’ac-
quisition des savoirs. A long terme, elle souhaite 
être un lieu d’accueil pour les enfants des rues. 

En parallèle, des activités génératrices de revenus 
se mettent en place pour assurer l’autonomisa-
tion progressive de la Cité Saint-Damien : la vente 
de produits issus de notre potager biologique et 
une activité d’hôtellerie et de location de salles.
Le Centre Damien de Molokaï est une associa-
tion française de loi 1901, déclarée en 2011. 

I.	 LE PROJET ASSOCIATIF

Agonsoudja
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INVESTIR LE TEMPS DE L’ENFANCE COMME OCCASION DE SE CONSTRUIRE

La Cité Saint-Damien souhaite contribuer au développement harmonieux de l’enfant en offrant 
un espace dédié au scolaire et au péri-scolaire dans le cadre d’un projet pédagogique défini. La 
Cité Saint-Damien est un lieu de découverte de soi et d’ouverture à l’autre, un lieu où développer 
sa personnalité et prendre confiance en soi, un espace transversal de rencontres et de dialogue 
entre les enfants de tous âges et de toutes origines sociales, culturelles, ethniques et religieuses.
 Nous souhaitons développer cette offre dans un esprit de complémentarité avec les initiatives menées 
par les autres acteurs de l’éducation (famille, milieu scolaire, associations de sensibilisation, paroisses).

ÊTRE UN LIEU DE FORMATION DES ÉDUCATEURS

Le loisir étant un domaine en expansion, il importe de former des animateurs responsables, 
conscients des besoins du développement de l’enfant et disposant de connaissances et d’ou-
tils pour les encadrer. La Cité Damien veut être ainsi un lieu de formation d’animateurs.
Convaincus que l’éducation est l’une des clés du développement pour le pays, la Cité Saint-Damien 
veut aussi être un carrefour de réflexions, d’échanges et de partages de savoir-faire dans ce domaine.

VALORISER LA NATURE ET CONTRIBUER A LA PROTECTION DE 
L’ENVIRONNEMENT

Notre démarche vise, dans l’édification de la Cité Saint-Damien, à mettre en valeur la na-
ture (fleurs, plantes, arbres), à la respecter (propreté et gestion des déchets) et à la valoriser. 
Convaincue qu’un environnement sain contribue à la réussite de sa mission éducative, l’agroéco-
logie est au cœur du projet de la Cité Saint-Damien, et cela est visible dans l’organisation des es-
paces et des activités. Une partie du potager est gérée par les enfants eux-mêmes, dans une dé-
marche pédagogique orientée vers la responsabilisation et la prise de conscience environnementale.

LE GOÛT DE VIVRE

Tel Saint Damien, nous nous attachons à transmettre aux enfants une joie de vivre leur permet-
tant de relever tous les défis grâce à une volonté de se former, une aptitude à aller de l’avant et 
à croire en leurs capacités. Nous souhaitons leur transmettre le goût de croire en leurs rêves.

L’ENGAGEMENT ET LE RESPECT

La Cité Saint-Damien s’engage dans la durée auprès des enfants.
•	 Elle fera attention à ne pas les décevoir, ni les blesser.
•	 Elle n’abandonnera jamais l’enfant qu’elle a rencontré.
•	 Les membres de la cité Damien feront leur possible pour mettre en œuvre les engagements 
pris avec l’enfant. C’est à travers l’exemple donné que l’enfant pourra s’approprier cette valeur de 
l’engagement

L’ESPÉRANCE ET LA PERSÉVÉRANCE

A l’image de Damien, nous avons la certitude que chacun, quels que soient ses actes, sa situa-
tion, sa santé, a une place dans la société et le droit de croire en la réalisation de son projet de vie. 

LA FRATERNITÉ

La fraternité est la base de la relation que nous avons avec les enfants. Elle n’est pas une relation 
d’aidant à aidé, mais un échange réciproque, d’égal à égal, gratuit, qui se fonde sur la sincérité.

Notre Mission Nos Valeurs
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Nos Acquis

>  Un terrain de 5 hectares, entièrement clôturé, sécurisé et surveillé, en pleine propriété ;
> Une bibliothèque-médiathèque de 2 000 m2, le Centre Picpus, accueillant aujourd’hui deux classes : 
maternelle (3-5 ans) et CI/CP (5-7 ans), et des activités périscolaires ; 
> Une maison d’accueil des volontaires, aménagée et fonctionnelle ; 
> Des infrastructures fonctionnelles hébergeant le personnel et sécurisant le matériel. 
> Un espace de 2 hectares dédié au maraîchage pour contribuer à couvrir les frais de fonctionnement 
de la Cité Saint-Damien ; 
> Une auberge bientôt prête à accueillir une activité rentable d’hôtellerie (capacité d’accueil : 15 lits).
> Aux premier et deuxième étage du Centre Picpus, des salles de location (capacité d’accueil : 100 per.)



FONCTIONNEMENT

Parce que la confiance que nous font nos partenaires nous impose une transparence et une rigueur 
de tous les instants, le fonctionnement interne du Centre Damien est formellement défini dans 
ses statuts et dans son règlement intérieur. Son conseil d’administration et ses huit membres actifs 
sont au cœur de sa gouvernance ; ils définissent la stratégie et en contrôlent la mise en œuvre. Ils 
votent le budget, approuvent les comptes et veillent en permanence au respect du cadre légal.
Les membres actifs se réunissent une fois par mois. Les réunions ont pour objectifs : 

-	 d’échanger et croiser les nouvelles afin que chacun soit au même niveau d’information, 
-	 de faire le point sur les événements, les projets à venir, les recherches de financement
-	 de prendre les décisions courantes.

Une fois par an, l’assemblée générale fixe les orientations à venir, approuve les comptes et le bilan 
moral de l’année passée. 

MISSIONS DU CONSEIL D’ADMINISTRATION ET DES MEMBRES ACTIFS

Les membres actifs s’investissent diversement sur des missions dont les objectifs principaux sont :
-	 le recrutement et la préparation des volontaires français avant leur départ au Bénin ;
-	 l’animation du réseau : partenaires, donateurs, parrains, anciens volontaires, etc.
-	 la collecte de fonds : organisation d’évènements, soumission de dossiers aux appels à 
	 projets d’entreprises et de fondations, sollicitation des donateurs, etc.
-	 la représentation du Centre Damien auprès de ses partenaires et des instances officielles.

L’ÉQUIPE BÉNINOISE

Le bureau de l’association est en lien étroit avec l’équipe locale de la Cité Saint-Damien, dirigée 
depuis 2015 par Domitille Blavot. 
Co-initiatrice du projet depuis ses origines, Domitille Blavot dirige la Cité Saint-Damien avec un 
statut de volontaire de solidarité internationale jusqu’en février 2020 – puis de salariée à partir 
de mars 2020. Elle allie une très bonne connaissance du contexte local, une formation solide en 
gestion de projets de solidarité internationale, et une forte sensibilité aux valeurs et aux enjeux de 
l’association.  

Deux équipes complètent les effectifs de la Cité Saint-Damien :
-	 une équipe maraîchère de 2 permanents béninois, auxquels prêtent main forte des 
	 volontaires en mission courte ;
-	 une équipe pédagogique de 2 enseignants béninois et de 2 personnes dédiées à l’entretien 	
	 des bâtiments.

II.	 Vie associative et gouvernance

LES MEMBRES ACTIFS

Les membres actifs constituent le cœur de l’association Centre Damien. Tous bénévoles, ils sont 
porteurs du projet et moteurs dans la mise en place des actions menées par l’association en France. 
Ils ont une vision globale du Centre Damien, sont capables de donner des informations concrètes 
et précises sur les projets en cours, de représenter le Centre Damien, de saisir les opportunités de 
partenariats ou possibilités de subvention, etc. Ils contribuent à faire rayonner l’association. Ces 
membres sont investis en termes de temps, avec régularité, et ont un bon accès à l’information 
venant du terrain. L’association est constituée de huit membres actifs (au 31/12/2019). Cinq d’entre 
eux sont membres du Conseil d’administration. Au sein de ce Conseil d’administration est constitué 
le bureau. 

•	 Donatienne Gauvin, présidente, 
•	 Laure Viossat, secrétaire, 
•	 Camille Coquard, trésorière,
•	 Marie Gillouard, membre du Conseil d’administration,
•	 Serge Gougbèmon, membre du Conseil d’administration, 
•	 Christophe Viossat
•	 Marie-Gabrielle Perrotin
•	 Eric Perrotin

La cotisation annuelle pour ces membres actifs est de 100 €. Elle permet de couvrir une partie des 
frais de fonctionnement et de communication. 
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JANVIER 2019
 

Le développement de notre activité ma-
raîchère se poursuit, avec des demandes 

d’abonnement de plus en plus nom-
breuses. Notre participation à divers 

marchés pendant l’année nous permet 
également d’écouler notre production et 
d’élargir notre réseau. Peu à peu, notre 
petite pierre apportée à la sensibilisa-
tion pour une agriculture saine fait son 

chemin. 

MARS 2019
Des heures de travail acharné nous ont 
permis de produire un business plan sur 
trois ans, en vue de penser l’autonomie 

financière de la Cité Saint-Damien. 

AVRIL 2019
Une nouvelle mission d’Energies Sans 

Frontières a permis la pose de panneaux 
solaires du côté du Centre Picpus, et l’instal-

lation d’une pompe fonctionnant au fil du 
soleil pour notre second château d’eau. Un 
immense merci à eux pour leur fidélité au 

service des enfants. 

JUIN 2019
Construction du second château en vue 
d’augmenter notre capacité de stockage 

en eau, tant pour l’alimentation des 
bâtiments que pour notre activité 

maraîchère. 

JUIN 2019
La première édition de la Foulée béninoise 
à la Cité Saint-Damien a réuni une ving-
taine de participants. Le défi des 10 km a 
été relevé par plusieurs participants, tout 
ceci dans une ambiance familiale. En pa-
rallèle, l’école Lapi & Nous, en Auvergne, 
a, elle aussi, organisé sa foulée au profit de 
la Cité Saint-Damien... sous la pluie. Nous 
avons donné le top départ par Skype depuis 
Agonsoudja ! Merci à tous les élèves pour 
cette action de solidarité !

JUILLET 2019
Après plusieurs mois de démarche, 

l’association locale Cité Saint-Damien de 
Molokaï a vu le jour et est officiellement 

inscrite au J.O. béninois.

AOÛT 2019
Une centaine d’enfants, encadrés par 

une équipe bénino-française, a participé 
à notre traditionnelle session cours de 

vacances / centre de loisirs. 

SEPTEMBRE 2019
 La Cité Saint-Damien est désormais offi-
ciellement reconnue comme œuvre édu-
cative et sociale du diocèse de Cotonou et 
demeure une association autonome.

SEPTEMBRE 2019
Seconde rentrée de l’école Saint-Damien, 
avec l’ouverture de quatre niveaux. Eugé-
nie, Célestine, Rosaire, Espoir, Chancelor, 
Christiano, Manuella, Vianney, Trésor, 
Maël, Francine, Onésiphore, Cécile, Ado-
nia, Lauryne, Loth, Exaucé et Taïbath, 
accompagnés de leurs enseignants, dé-
couvrent les joies de l’apprentissage ! 

OCTOBRE 2019
Trois jours nous ont réunis pour fêter 
l’aboutissement de dix années de persé-
vérance, et ouvrir une nouvelle ère avec 
la mise en œuvre des activités éduca-
tives. Amis du Bénin et de France, par-
tenaires, villageois et paroissiens... nous 
étions réunis pour cette action de grâce, 
pleine de promesses. 

2019 à la Cité Saint-Damien en un clin d’oeil



L’OFFRE PEDAGOGIQUE

La Cité Damien propose une pédagogie alternative intervenant dans les champs scolaire et péris-
colaire avec cette ambition : «Vis tes rêves». L’acceptation, puis l’appropriation de cette méthode 
d’apprentissage par les parents et la communauté locale nécessitent des étapes de sensibilisation. 
La première passe par la mobilisation des enseignants. L’apport d’outils concrets tels que les jeux 
éducatifs et les livres, et la présence de volontaires transmettant leurs connaissances et leur expé-
rience en la matière, permettent aux enseignants actuels de s’ouvrir à ces méthodes, d’en percevoir 
la pertinence, et de les pratiquer à partir du cadre donné par l’enseignement au Bénin. 

L’année 2019 a vu un passage de relais d’une équipe éducative majoritairement française à une 
équipe béninoise.

L’ECOLE SAINT-DAMIEN

> L’école Saint-Damien a ouvert quatre niveaux en septembre 2019, de la maternelle 1 au CP, ré-
partis en deux classes. Une vingtaine d’élèves, provenant de milieux sociaux divers, y sont inscrits. 
L’équipe pédagogique est constituée de deux enseignants, diplômés d’Etat, qui, progressivement, 
s’approprient les outils à leur disposition. 

III.	 La Cité Saint-Damien au Bénin
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Marlène Agbo, originaire de Ouidah, enseignante en maternelle

« Le métier d’enseignante est une vocation. J’avais du plaisir à voir ma maman enseigner. Après les 
études, j’ai décidé d’emprunter le même pas qu’elle. Je me suis inscrite à l’Ecole Normale de Forma-
tion des instituteurs. Au terme de la formation qui a duré deux ans, j’ai été diplômée du CEAP. Ensuite, 
heureusement pour moi, j’ai postulé le poste d’enseignante à l’école Saint-Damien à l’issue d’un com-
muniqué reçu par internet. Après le dépôt de dossier, j’ai passé un entretien oral et écrit. Puis j’ai été 
retenue pour cette rentrée 2019. 
Je suis très contente de faire partie des premières enseignantes de la Cité Saint-Damien ; Tout se 
passe bien. J’apprécie la coordination entre l’équipe, la directrice, les apprenants, les parents. 
Sur la pédagogie au sein de l’école, trois activités ont été ajoutées par rapport au programme bé-
ninois classique : un temps en bibliothèque, un autre au potager, et enfin un créneau musical sup-
plémentaire. Ce sont des activités complémentaires aux activités menées en classe. Les matériels qui 
sont à notre disposition facilitent l’acquisition du savoir pour les enfants. 
Au sein de l’école, ce qui me motive le plus, c’est la transversalité des activités et des « boites ». Les 
activités Montessori sont vraiment transversales. Nous avons du matériel concret à notre disposition, 
et on essaie de l’adapter à notre programme. 
Ainsi, j’ai compris que la pédagogie active met l’enfant au centre du savoir. Il acquiert lui-même ses 
propres savoirs. A travers la manipulation des matériels, il arrive à tirer concrètement la leçon qui 
doit être acquise ce jour-là. Ce n’est plus de façon dogmatique. L’enfant lui-même se sent maître de 
ses propres savoirs. J’ai compris également à travers la lecture du livre de Maria Montessori que les « 
boites » permettent aux enfants d’acquérir trois notions : la curiosité, l’intelligence, la responsabilité. 
L’intelligence, car cela permet à l’enfant de s’impliquer dans ce qu’il fait : en cherchant les solutions 
pour réussir une « boite », il met des moyens à sa disposition. La curiosité, car quand l’enfant finit une 
activité, il a envie de découvrir autre chose. Enfin, la responsabilité, parce que quand il acquiert une 
notion, il accompagne ensuite son camarade qui a des difficultés.

La Cité Saint-Damien est un bon centre d’éducation. Si on peut atteindre ses objectifs par les mé-
thodes précitées, ce serait vraiment un centre d’exemple. Je suis très honorée de faire partie de 
l’équipe et de pouvoir contribuer à faire grandir ces objectifs éducatifs. » 

Victor Adivignon, originaire de Ouesse, enseignant au CI-CP

Je viens de la région des collines, dans la commune de Ouesse. Si j’ai choisi le métier d’enseignant, 
c’est parce que j’aime les enfants. Depuis mon enfance, j’ai toujours aimé rester avec les enfants. Je 
suis fier de ce métier. 
A mon arrivée ici, tout le monde m’a bien accueilli. J’ai bien apprécié surtout la pédagogie de l’école 
parce qu’elle permet à l’enfant de mieux découvrir et de mieux connaître ce qu’il apprend dans les 
cours. Je suis bien heureux d’être ici pour cela. Ce n’est pas donné à tout le monde d’avoir la chance 
d’avoir du matériel pour travailler. 
Je suis tout particulièrement intéressé par les jeux à disposition. Ils facilitent l’assimilation des notions 
par les enfants et le déroulement des cours pour l’enseignant. C’est une chance d’avoir cela à ma 
disposition. J’aimerai rester pour un temps assez long pour mieux découvrir tout ce qu’il me reste à 
explorer. Mais ce que j’ai vu jusqu’ici, ça fait déjà un grand pas. 
J’ai constaté qu’ici les parents s’intéressent plus à l’éducation de leurs enfants. Ils viennent, ils de-
mandent ce qui va ou non. Il y a une volonté de leur part de bien éduquer les enfants. Il y a une rela-
tion enseignant-parent que j’apprécie. »

> Un conseil des parents s’est mis en place afin 
d’accompagner le développement de l’école 
dans ses propositions, son organisation ainsi que 
dans la communication à mener dans le village 
et alentours. 

Cette année, l’école a choisi de mettre l’accent 
sur trois thématiques : la musique, la découverte 
de la nature, à travers le potager, et la lecture. 

Témoignages



DES ATELIERS AVEC L’ECOLE PUBLIQUE

L’école publique d’Agonsoudja accueille entre 80 et 120 élèves par classe, pour un enseignant par 
niveau. Devant le manque de moyens tant humains que matériels, nous avons proposé au direc-
teur de l’école d’organiser des ateliers dans le cadre de la bibliothèque. Ainsi, entre avril et juin 
2019, les enfants, accompagnés de leur enseignant, sont venus, par groupe de 15, bénéficier de la 
bibliothèque, avec un temps de découverte, puis de lecture commune et individuelle. Une expé-
rience que nous souhaitons renouveler, développer, et élargir aux autres établissements scolaires. 

LE CENTRE DE LOISIRS DU MOIS D’AOÛT
En août, la Cité Saint-Damien a accueilli une centaine d’enfants de la maternelle à la 3ème pour 
trois semaines de renforcement scolaire le matin, et de centre de loisirs l’après-midi. La nouveauté 
est venue de la composition de l’équipe animatrice, rassemblant étudiants du village et volontaires 
français. Ensemble, ils ont vécu l’expérience de la rencontre interculturelle, chacun à leur niveau. 
Ensemble, ils ont vécu l’expérience de la rencontre interculturelle, chacun à leur niveau (cf page 38).

LES SOIRÉES CINÉMA
Depuis le mois de septembre 2019, tous les samedis soir, la Cité Saint-Damien ouvre ses portes 
pour une soirée cinéma. Nous avons démarré par le cycle « Harry Potter » qui rencontre un franc 
succès auprès des adolescents qui inaugurent cette activité ! 

LES PARRAINAGES
Trois enfants sont parrainés, partiellement ou totalement, dans le cadre de leur scolarité à l’école. 
D’autres ont bénéficié d’une aide pour la participation au centre de loisirs du mois d’août. Enfin, 
les parrainages ont permis de contribuer à l’équipement et l’aménagement des salles de classe. La 
peinture a notamment transformé les lieux !
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« Tous ces livres, c’était beaucoup pour les seuls élèves du Centre, aussi, Domitille 
et l’équipe pédagogique ont décidé d’ouvrir les portes de la bibliothèque à d’autres 
écoles du village. Quelle belle initiative ! Accompagnés de leurs maîtresses, les 28 
et 29 mars, les élèves de CE1 et de CE2 de l’école publique d’Agonsoudja sont venus 
passer deux heures dans cet espace culturel unique. J’ai pu assister sur place à cette 
« première » et je dois dire que ce n’est pas sans émotion que j’ai pu « lire » leur 
étonnement devant tant d’ouvrages mis à leur disposition. Dans un premier temps, 
l’équipe pédagogique du Centre leur a expliqué comment étaient classés les ouvrages. 
Ensuite, par petits groupes, ils ont dû répondre à des quizz en cherchant les réponses 
dans les livres, placés dans des caisses, par thèmes. Cela a permis de se familiariser 
avec la notion de classement. Ils étaient plutôt timides car très impressionnés mais 
les plus hardis ont répondu ! Mais pour moi, le moment le plus fort a été d’observer 
les enfants regarder Chloé qui leur lisait une histoire. Tous les yeux étaient braqués 
sur elle ! Silencieux, ils buvaient ses paroles tout en regardant les illustrations du livre 
qu’elle feuilletait devant eux ! » 

(Extrait du témoignage de Jocelyne Lebeau, Bénévole au CDM du 17 au 30 mars 
2019, membre actif d’Energie Sans Frontière et d’Aide et Action)
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UN ANCRAGE LOCAL RENFORCÉ 

L’ancrage local prend peu à peu forme par l’articulation entre structures administratives, reconnais-
sances officielles, engagements humains. Il garantit la pérennisation de la Cité Saint-Damien et sa 
transmission aux générations futures, dans l’esprit initial de sa fondation. L’année 2019 a vu di-
verses actions se mettre en place ; certaines ont abouti, d’autres se poursuivront en 2020. Le temps 
doit être un allié pour poser des bases solides, ni figées ni fragiles. 

LA CITÉ SAINT-DAMIEN, ŒUVRE 
D’ÉGLISE

> Le 15 août 2019, la Cité Saint-Damien a accueilli la pa-
roisse d’Agonme pour le pèlerinage marial. Un millier 
de personnes a fait le déplacement et a, pour la plupart, 
découvert par la même occasion la Cité Saint-Damien. 
Contempler notre chapelle à ciel ouvert remplie a été 
source d’une joie et d’une espérance profonde. 

> Le diocèse de Cotonou a reconnu la Cité Saint-Damien 
comme œuvre éducative et sociale du diocèse. Une étape 
importante, qui manifeste la reconnaissance de notre tra-
vail, mais aussi notre volonté d’être un lieu de proposition 
spirituelle, dont la démarche éducative s’ancre dans la foi 
chrétienne. Ainsi, Monseigneur Roger Houngbédji nous a 
fait l’honneur d’une visite en octobre 2019, dans le cadre 
de notre inauguration officielle.

L’OUVERTURE DE NOTRE RÉSEAU

> En 2019, nous avons élargi nos liens avec diverses structures locales : l’école publique 
d’Agonsoudja, l’Université d’Abomey-Calavi à travers le programme de volontariat de l’Université, 
la Fédération Agro-écologique du Bénin dont nous sommes devenus membre, le marché éco-local 
à Cotonou auquel nous participons chaque mois avec d’autres producteurs agro-écologiques, la 
journée du volontariat dans le cadre de France Volontaires, etc. 

> Nous avons également accueilli une centaine de jeunes filles du Juniorat Saint-Marie de Coto-
nou, à l’approche de Noël. 

> Madame l’Ambassadrice de France près le Bénin nous a fait l’honneur de sa présence lors de 
notre inauguration officielle. Elle nous a également reçus à l’Ambassade pour échanger sur le projet 
de la Cité Saint-Damien.
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UNE ASSOCIATION LOCALE : ‘‘CITÉ SAINT-DAMIEN DE MOLOKAÏ’’

Au terme de dix mois de démarches administratives, l’association Cité Saint-Damien de Molokaï au 
Bénin a été officiellement déclarée au Journal Officiel du Bénin le 1er juillet 2019. Cette association 
a le défi, en lien avec l’association Centre Damien de Molokaï en France, d’assurer progressivement 
l’autonomie de la Cité Saint-Damien au Bénin, tant financièrement, qu’en termes d’organisation ou 
de développement des activités. 

UNE ÉQUIPE RENFORCÉE ET FIDÈLE

L’équipe permanente de la Cité Saint-Damien est constituée à la fin 2019 de 11 personnes. 
Compte-tenu du développement des activités, sept sont arrivées en cette fin d’année, pour renfor-
cer l’équipe de l’entretien (jardins et bâtiments), d’accueil (une cuisinière) et pédagogique (2 ensei-
gnants). Par leur appropriation progressive des lieux et du projet, cette équipe porte au quotidien 
la Cité Saint-Damien et assure tant son ancrage local que la promotion de ses objectifs généraux.

Interview de Hervé Toussou, gardien de la Cité Saint-Damien
par l’équipe média du diocèse à l’occasion de l’inauguration

« Je suis fier de travailler dans la maison. Je dis ça car je maîtrise maintenant beaucoup de choses 
que je ne faisais pas avant. Par exemple : tailler les fleurs, planter le gazon, faire l’élevage dans le 
poulailler, entretenir le jardin pour que ce soit propre et joli à voir, tout cela, je l’ai appris ici. Je suis 
ici avec ma famille depuis quatre ans. Et je suis fier. C’est quelque chose qui est bon pour la popula-
tion. Si on arrive à bien accueillir le projet, on voit que ça va vite se développer plus que ça ». 

Témoignage
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QUELQUES EVENEMENTS LE VOLONTARIAT, ENTRE SERVICE ET EXPÉRIENCE INTERCULTURELLE 

L’esprit de gratuité et de service fait partie de la démarche intrinsèque de la Cité Saint-Damien. En 
vivant leur expérience de volontariat, les volontaires apportent un témoignage concret aux enfants 
et suscitent l’échange. Elle est également l’occasion de la rencontre interculturelle qui, au-delà des 
difficultés, est toujours source d’ouvertures. Enfin, à travers leur mission, les volontaires apportent 
des savoir-faire qui se croisent avec l’expérience béninoise. 

En 2019 nous avons accueillis :
- 7 missions longues de 5 à 12 mois
- 19 missions courtes de 2 à 8 semaines, et 12 volontaires pour la mission centre de loisirs en août.
Les types de mission sont variés et dépendent du profil du volontaire et de la saison : aide au po-
tager, organisation de la bibliothèque (recouvrir les livres, etc.), suivi de chantier, bricolage, anima-
tion (l’été).
Six missions longues étaient consacrées au pôle pédagogique (école et péri-scolaire), et une mis-
sion de six mois (Aude Sokpoh) à la comptabilité.

La préparation, l’accueil, puis l’accompagnement des volontaires restent un défi pour que les mis-
sions soient bien vécues tant par le volontaire pour par l’équipe accueillante. Le travail de ren-
contre interculturelle doit se faire de part et à d’autre. 2019 nous a permis de nourrir notre expé-
rience et de recentrer notre démarche.

> La première foulée béninoise a eu lieu le 9 juin 2019. 

Cette première édition a majoritairement réuni des amis 
français vivant à Cotonou. Quelques enfants du village nous 
ont rejoints pour relever le défi des 10 km, avec succès ! 
Cette édition a notamment permis la rencontre entre 
des enfants d’origines sociales et culturelles diverses, ré-
pondant à notre désir de faire de la Cité Saint-Damien 
un point de rencontre et de croisement des réseaux.  

Objectif en 2020 : 
Augmenter la participation des enfants. 

> L’inauguration de la Cité Saint-Damien s’est déroulée du 24 au 26 octobre 2019. 

Elle s’est articulée en plusieurs volets, invitant à comprendre les problématiques auxquelles nous 
répondons au quotidien et a constitué un carrefour d’échanges et de débats, nourris par la ren-
contre avec des acteurs du développement de divers horizons, culturels, sociaux ou professionnels. 
Ces trois jours ont articulé réflexion et ateliers participatifs sur nos axes principaux d’intervention : 
éducation, environnement, interculturalité et développement.

Avec le désir de rendre grâce pour le travail effectué depuis une dizaine d’années, de permettre la 
rencontre entre tous ceux qui ont contribué à l’éclosion de ce lieu, et d’ouvrir la vision de la Cité 
Saint-Damien à ceux qui aujourd’hui en bénéficient, ces trois journées ont constitué un temps fort. 
L’équipe a été heureuse d’accueillir et faire découvrir son lieu ; et à travers lui, tant le fruit de son 
travail que ses réalités quotidiennes, notamment (mais pas seulement), au groupe venu de France, 
mettant tout en oeuvre pour leur offrir un séjour inoubliable. Entre autres choses, nous avons pu 
les ouvrir à notre ancrage local et notre persévérance pour créer des liens et initier des actions 
répondant à une réalité spécifique. Nous avons aussi pu leur partager toutes les complexités que 
sous-tendent la mise en oeuvre d’une action de développement, qui plus est, dans une démarche 
interculturelle. En retour, ce temps a été pour l’équipe une ouverture concrète à un autre aspect, 
plus lointain, de la Cité Saint-Damien. 

Les discours inauguraux des deux co-fondateurs, le samedi 26 octobre 2019, ont été l’occasion de 
faire mémoire des temps forts de l’histoire de la Cité Saint-Damien et poursuivre la transmission, 
à tous, de l’intuition et de la vision portées depuis ses débuts. Pour beaucoup, au Bénin, cela été 
l’occasion de mieux comprendre les démarches tant individuelles que collective qui font de la Cité 
Saint-Damien aujourd’hui un havre de paix, de beauté, d’éducation et de culture. La présence de 
personnalités administratives et ecclésiales, de nos cercles amicaux, ou encore professionnels et 
associatifs, des enfants et de leurs parents, a permis d’ouvrir la porte à d’autres horizons. Nous 
n’avons pas oublié le P. Alphonse Quenum, qui à travers sa mystique du semeur, nous accompagne 
toujours dans l’esprit qui conduit le développement de la Cité. 

Merci à tous ceux qui au Bénin ont contribué par leur générosité et leur temps à faire de cet événe-
ment un temps d’action de grâce, de réflexion et de rencontre.
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JOUR DU RETOUR EN FRANCE...

Mes émotions sont partagées et mon cœur aussi, d’ail-
leurs. J’ai hâte de rentrer, de revoir toutes les personnes 
qui me sont chères. Mais je suis tellement triste à l’idée 
de partir.
La Cité Damien de Molokaï où la première mission de 
solidarité internationale que j’aurais effectuée et durant 
laquelle j’aurais appris, vécu et découvert tant de choses.

J’ai été maîtresse en dernière section de maternelle ap-
pelée Classe Intermédiaire au Bénin. J’ai donc pu accom-
pagner les petits béninois dans leur fin d’année scolaire 
avec mon collègue Youen. J’ai pu découvrir la méthode 
Montessori : le fait d’apprendre à travers des activités lu-
diques. L’enfant étudie ce qu’il souhaite et à son rythme.
J’ai également pu partager les joies de la vie en classe 
avec ses chansons, ses poésies, ses récréations, la sortie 
scolaire, les rencontres avec les parents et les grands-pa-
rents, la kermesse ... Tant de temps forts qui ont rythmé 
ces deux premiers mois.
J’ai éprouvé une immense joie en participant à toutes ces 
activités et en voyant le sourire des enfants si fiers d’eux.

J’ai assisté à leurs premiers pas en lecture, en commen-
çant par les syllabes, pour finir sur des dictées de mots.
Personnellement, je me suis beaucoup plus occupée d’un 
élève en particulier, plus en difficulté que les autres. Il 
aura fallu changer d’activité bien plus d’une fois, prendre 
sur soi, relativiser et bien sûr ne jamais abandonner afin 
d’obtenir un résultat. Le maître mot au Bénin est sans 
doute l’adaptation. Je me suis donc adaptée à cet enfant, 
à ses besoins et à sa façon de faire afin de l’accompagner 
du mieux que je pouvais.

Au Bénin les grandes vacances s’étalent sur 3 mois de 
quoi perdre quelques notions vues en classe. De plus rien 
n’est proposé aux enfants durant cette longue période. 
Ils ne font rien de leur journée si ce n’est voir leurs amis 
ou travailler avec leurs parents.
La Cité Damien propose donc, au mois d’aout, le Centre 
de Loisirs sur une durée de trois semaines avec ses cours 
de renforcement scolaire le matin et ses activités cultu-
relles l’après-midi.

Beaucoup d’écoles proposent les cours de vacances mais aucune avec des activités culturelles. Le 
jeu est considéré comme une perte de temps au Bénin, personne n’y voit l’intérêt. Convaincre les 
parents du bien fait de l’apprentissage par le jeu n’a pas toujours été chose facile, ce n’est pas ins-
crit dans les mœurs béninoises.
Ainsi, après avoir fait tout un travail de communication à la paroisse du village et plusieurs prome-
nades de sensibilisation auprès des habitants d’Agonsoudja nous avons finalement accueilli une 
centaine d’élèves. Ce fut un immense moment de joie en voyant tous ces bambins dans la cour de 
récréation.
Nous avons pu constater l’évolution de ces derniers au fil des trois semaines. Quand je dis « nous », 
je parle aussi des 12 autres volontaires français qui sont venus nous rejoindre ainsi que des 5 ani-
mateurs béninois. Une rencontre interculturelle inoubliable qui nous a permis de distinguer et de 
confondre nos deux façons de faire. Des échanges qui ont été profondément intéressants. 
A plusieurs reprises nous avons pris le temps de relire les temps passés en classe, en activités. De 
partager nos ressentis et notre expérience, tout ça pour le bien des enfants.

Il serait difficile de vous raconter tout ce que j’ai vécu en 4 mois. Ce que je peux vous dire c’est de 
venir à la Cité Damien, venez au Bénin et vous comprendrez. C’est avec une grande émotion que je 
réalise que j’ai vécu mon plus grand rêve, celui de venir en Afrique effectuer une mission de solidari-
té internationale. La première d’une longue série je l’espère. J’ai eu la chance d’être bien accueillie et 
bien entourée durant tout mon séjour. J’ai fait de très belles rencontres qui auront marqué ma vie. 
Et je vais avoir beaucoup de mal à quitter tout ce petit monde mais je reviendrai avec mes proches 
pour qu’ils vivent à leur tour ce que j’ai vécu ou du moins une petite partie.
Un grand merci à la Cité Damien de Molokaï qui m’a permis de réaliser ce rêve qui trottait dans ma 
tête depuis une dizaine d’année ! Vis tes rêves !
Merci, merci, merci

Laure Lienhard, 19 ans

Témoignage
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La construction de la Cité Saint-Damien est arrivée à 
une phase de son développement qui nécessite une 
restructuration de son organisation et des investisse-
ments supplémentaires pour le développement de ses 
activités tant pédagogiques qu’économiques. L’année 
2019 a été l’occasion de réfléchir au modèle écono-
mique souhaité – impliquant des conséquences dans 
le développement de certaines activités, la priorisa-
tion des recrutements, ou encore des constructions. 

SE PROJETER DANS L’AVENIR

Un business plan a été produit au premier trimestre 
2019, avec l’aide précieuse d’une volontaire, Aude 
Sokpoh, venue passer six mois de congés solidaires 
à nos côtés pour travailler à la comptabilité. Ce plan 
d’action est une base pour articuler le développement 
des activités et les étapes de la construction sur les 
trois prochaines années.

182625

CONSTRUIRE LA CITÉ 
SAINT-DAMIEN DE DEMAIN 

Le modèle économique retenu est celui d’une structure associative, subvenant à ses frais de fonc-
tionnement et d’activités, tout en valorisant la solidarité à travers un système de parrainages. Les 
enfants sont le cœur de notre démarche : toutes les activités qui s’organisent et s’articulent dans le 
cadre de la Cité Saint-Damien ont pour finalité de rendre possible notre projet pour les enfants sur 
le long terme. 

SE PRENDRE EN CHARGE FINANCIÈREMENT

LE POTAGER DE DAMIEN

Ainsi, parmi ces activités, le potager de Damien tend vers une production plus stable et variée : une 
trentaine de légumes, fruits et aromatiques font l’objet d’une production régulière sur l’année. Elle 
permet aujourd’hui de répondre aux besoins d’une quinzaine de clients hebdomadaires, mais pas 
encore de répondre à la demande de plus en plus nombreuse. 

La distribution de la production a trouvé son équilibre à travers l’articulation entre abonnements 
semestriels à des paniers, vente des surplus avec des commandes particulières, ou encore parti-
cipation à un marché mensuel à Cotonou. Quelques personnes de la zone d’Agonsoudja viennent 
également faire leurs achats directement dans le potager. 

Nous commençons à produire des confitures et de l’huile rouge tant pour éviter les pertes de 
produits, que pour diversifier nos recettes. Notre activité environnementale n’a pas pour ob-
jectif d’être rentable ou de se positionner en acteur économique du maraîchage sur le marché 
béninois. Outre son rôle de sensibilisateur, elle constitue plutôt une activité d’appel par l’attrait 
que l’agro-écologie suscite : les jardins, la nature, notre expérience en agro-foresterie sont autant 
d’atouts qui amènent dans les lieux un public à même de répondre aux autres propositions écono-
miques.

L’enjeu financier de la Cité Saint-Damien passe tout d’abord par la prise en charge de ses postes de 
fonctionnement (salaires, entretien, frais courants). Les recettes actuelles et la diversification des 
activités génératrices de revenus ont pour objectif de répondre à ce défi.

Sébastien, responsable du Potager de Damien



Domitille Blavot est directrice de la Cité Saint-Damien. Elle accompagne le développement du potager 
depuis ses débuts, organise l’activité, gère les paniers et la relation clients... Sébastien travaille lui au 
potager depuis juin 2018. Il a commencé dans le cadre du programme de volontariat de l’Université 
d’Abomey-Calavi, puis a été embauché par la Cité Saint-Damien comme responsable de l’activité. 

Depuis que vous êtes arrivés à la Cité Saint-Damien, votre conception de l’agriculture a-t-elle évolué ? 
Sébastien - J’avais déjà la passion de l’agriculture. Mais on ne finit jamais d’apprendre. Depuis mon 
arrivée ici, j’ai grandi encore en espérance. Que ce soit théoriquement ou pratiquement, il y a des lé-
gumes que j’ai appris à produire. Au niveau des pépinières également : avant, je n’avais pas beaucoup de 
méthode. En arrivant, j’ai appris beaucoup de choses. Aujourd’hui, même s’il y a toujours des progrès à 
faire, je vois que la plupart de mes pépinières prennent. 

Domitille - De mon côté, en tant que bonne citadine, je n’avais pas de connaissances particulières en 
matière d’agriculture. Ni de convictions particulières en la matière d’ailleurs. C’est en vivant dans la na-
ture, en voulant être en adéquation avec ce souhait de la Cité Saint-Damien d’être un lieu de valorisation 
et de protection de l’environnement, et en rencontrant des producteurs agro-écologiques au Bénin, que 
j’ai accompagné le développement de notre activité. Il a fallu résister à la tentation d’utiliser des pro-
duits au début - surtout qu’apprenant sur le tas, je n’étais pas forcément crédible aux yeux de l’équipe. 
Je me souviens qu’au début quelqu’un m’avait proposé d’utiliser du pétrole pour tuer les insectes sur 
nos plantes... Mais à force de persévérance, je vois qu’aujourd’hui, ce n’est même plus un sujet à l’ordre 
du jour. On débat plutôt de quels traitements agro-écologiques utiliser ou de comment faire un bon 
compost ou une bonne planche pour éviter les maladies ! C’est donc déjà un grand pas de fait. 

Sébastien - Avant je ne croyais pas trop à l’agroécologie. Nous avons eu des formations dessus, mais je 
n’étais pas convaincu. Depuis le bas âge, je faisais un peu de tout : du champ, où l’on peut dire que l’on 
fait de l’agro-écologie en utilisant des techniques ancestrales, et de l’agriculture conventionnelle aussi. 
C’était mélangé. Aujourd’hui, j’y crois complètement, et je crois que c’est une agricultre qui va beaucoup 
aider l’homme à survivre sur la terre. C’est ce qui m’a beaucoup intéressé. On n’a pas encore trop évolué 
dans les recherches pour surmonter les difficultés. Il y a beaucoup de facteurs à apprendre encore. Mais 
à travers les échanges avec d’autres producteurs agro-écologiques ou les formations, on ne cesse d’ap-
prendre. 

Pouvez-vous nous parler du travail avec Ousmane, des Jardins de l’espoir ? 
Domitille - Ousmane travaille à Togoudo et fait partie de l’association Les jardins de l’espoir, qui sont par-
mi les premiers initiateurs de l’agriculture écologique au Bénin. Aujourd’hui, leur expérience et celle de 
bien d’autres producteurs, membres notamment de la Fédération Agroécologique du Bénin, servent de 
modèle. Ousmane nous prodigue des conseils pour que nous puissions dépasser nos difficultés.

Sébastien - Il nous donne des conseils, tirés de son expérience, dans de multiples domaines. 
Par exemple, dans la préparation des planches. J’ai constaté que maintenant, les légumes se portent 
mieux.  Il nous a montré aussi comment composer et améliorer l’amendement selon les légumes concer-
nés. Ainsi, pour les carottes, on utilise plutôt de la fiente et des débris de charbon, pour rendre meuble 
la terre et atteindre les racines. Il nous a montré comment entretenir les choux, comment repiquer les 
poivrons, et les tomates de telle sorte que d’autres ramifications sortent. Comment il faut traiter chaque 
espèce de légumes ; quelles sont les recettes, à base de cendre, de piment ou autres, à appliquer selon 
la maladie et l’espèce malade. 

améliorer tant notre productivité que la diversité de nos produits, en nous permettant aussi de nous 
concentrer sur d’autres activités indispensables. Quoi qu’il en soit, si nous n’avons pas encore atteint 
complètement nos objectifs, réussir à produire tout au long de l’année de façon régulière des produits 
maraîchers, et pouvoir s’engager auprès d’une clientèle, est déjà une victoire. 

Quelle est la clientèle qui achète ? 
Domitille - Pour les paniers, nous avons essentiellement des Béninois et des Européens d’un certain 
niveau social. Un hôtel aussi à Cotonou, Maison Rouge, qui prend des légumes une fois par semaine. 
Les demandes arrivent par le bouche à oreille. Nous diversifions également notre réseau de vente, 
en participant à un marché écolocal, une fois par mois, à Cotonou. C’est l’occasion de rencontrer des 
clients et d’échanger avec d’autres producteurs. Par ailleurs, quelques fidèles aux alentours de la Cité 
Saint-Damien, de milieu plus modeste, commencent à venir acheter directement chez nous. 
Sébastien - La population achète essentiellement les légumes feuilles (gboman, tchayo, amanvivè). Ils 
viennent parce qu’ils croient au biologique. C’est une manière aussi de les sensibiliser et de valoriser 
les potentialités du village. Nous sommes à côté et ils ont confiance en ce que nous produisons. Beau-
coup de personnes en effet disent qu’elles font du biologique, mais il n’y a aucun contrôle réellement 
effectué.

Qu’est-ce qui a changé dans votre façon de vendre les produits auprès des clients depuis que vous 
travaillez ici ? 
Sébastien - Je mesure les difficultés de la production - si bien que j’arrive mieux à convaincre les clients. 
Au début je trouvais que c’était cher ; d’autant plus que les moyens dont la population dispose sont 
faibles.  Mais quand j’ai compris l’importance du travail que cela demandait, mais aussi la qualité obte-
nue, il m’a été plus facile de convaincre les clients, ou en tous cas, de leur faire comprendre nos prix. 
Domitille - J’ai remarqué que maintenant Sébastien n’hésite plus à expliquer les prix aux clients ! De 
mon côté, je vois bien, entre autres, tout le travail de main d’oeuvre que cela nécessite. Et je com-
prends aussi la difficulté pour les villageois d’acheter à ce prix, alors que ce serait nécessaire. C’est un 
travail global qui doit être fait. Cela rejoint le travail de sensibilisation. 

Témoignages - Interviews croisées
La production est devenue plus stable depuis plusieurs mois. Com-
ment peut-on l’expliquer ? 
Sébastien - Une nouvelle pompe a été installée. Elle fonctionne au 
fil du solaire. Et un château d’eau a été construit. Cela nous a beau-
coup aidé à trois niveaux : la fatigue, la rapidité, et le rendement. 
Il n’y a plus d’arrosage à la main - ce qui était vraiment épuisant. La 
pompe nous permet d’arroser systématiquement avec les bandes. 
Le matin, nous passons aussi beaucoup moins de temps à arroser, 
ce qui nous permet d’être sur les autres activités (confection des 
planches, tuteurage, désherbage, etc). Et bien sûr, s’il y a de l’eau, la 
production augmente nécessairement.  Depuis le mois de juillet, on 
n’achète plus auprès d’autres producteurs bios pour compléter nos 
paniers. Même si nous ne répondons pas à la demande croissante, 
c’est déjà une progression. 
Domitille - Effectivement, cet accès supplémentaire à l’eau, les sys-
tèmes d’irrigation installés et le stockage que va fournir le château 
d’eau vont permettre de surmonter la période de chaleur. Le goutte-
à-goutte notamment est un plus pour économiser l’eau et lui per-
mettre de pénétrer la terre en profondeur. Selon les cultures, nous 
adaptons progressivement le type d’irrigation (par aspersion ou par 
goutte-à-goutte). Cela va nous permettre aussi de nous concentrer 
sur nos points faibles actuels, par exemple la fabrication d’un bon 
compost. Le temps dégagé de l’arrosage  est donc un plus pour

2827



AUBERGE KALAUPAPA

L’ouverture de l’auberge et du Centre Picpus ouvre de nouvelles perspectives : location des salles, 
restauration, chambres, auprès de clients variés (entreprises, organisations, paroisses, particuliers). 
L’auberge est le cœur de notre pôle économique, contribuant à :

•	 garantir la continuité des activités pédagogiques menées auprès des enfants, grâce aux 
	 bénéfices qui en découleront,
•	 susciter la création d’emplois locaux,
•	 répondre à notre souhait d’être un espace d’échange culturel et de croisement des réseaux.

« A 45 mn de Cotonou, près du lac de Nokoué et de ses villages lacustres, sur un domaine de 5 
hectares, notre établissement offre la possibilité aux clients d’échapper au quotidien de la ville, de 
plonger dans l’univers de l’agro-écologie, de faire une escale entre deux destinations ou de passer 
un moment détente en famille. Il offre également aux entreprises, institutions et particuliers la 
possibilité de louer notre espace pour des sessions de travail ou des événements festifs sur une 
ou plusieurs journées, afin d’échapper aux sollicitations de la ville. Enfin, fort de notre ambition à 
faire de la Cité Saint-Damien un espace culturel, il offre la possibilité d’expositions artistiques ou de 
concerts. »

Extrait de la brochure de présentation de l’Auberge

CONSTRUIRE DES BÂTIMENTS

> L’année 2019 s’est concentrée sur la finition de deux bâtiments : le centre Picpus et l’auberge 
Kalaupapa. Le premier est destiné à développer les activités pour les enfants ; le second à générer 
des revenus en vue de permettre ce développement. Aujourd’hui, les bâtiments sont fonctionnels 
et prêts à accueillir.

> Une paillote a été construite en vue de recueillir des panneaux solaires sur son toit pour alimen-
ter la bibliothèque et les infrastructures à proximité à venir en électricité. Ceci a été possible grâce 
à Energies sans Frontières qui, une nouvelle fois, nous a renouvelé sa confiance. La paillote est ainsi 
devenue un espace polyvalent, entouré d’un jardin, pouvant accueillir pour des réunions, des fêtes, 
de l’accompagnement scolaire...

> Enfin, un second château d’eau a vu le jour, nous garantissant des réserves d’eau suffisantes pour 
arroser nos jardins et alimenter les bâtiments. Nous remercions la fondation Sarepta, la fondation 
Lemarchand et Crédit Agricole Consumer Finance pour leur contribution financière à ce projet. 
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JANVIER 2019
Premier week-end de préparation des 

animateurs de l’été 2019

FEVRIER 2019
Concert du choeur Aluwasio à

 Saint-Gabriel (Paris)

AVRIL 2019
Voyage de plusieurs membres du conseil 
d’administration au Bénin. L’objectif de ce 
voyage était de finaliser le business plan.

MAI 2019
Second week-end de préparation des 

animateurs de l’été 2019, avec le groupe 
au complet

JUIN 2019
6ème Foulée Béninoise

Grand succès pour cette nouvelle édition 
de notre levée de fonds sportive : plus de 
15000€ de dons grâce à nos 30 coureurs 

solidaires.

JUIN 2019
Concert du choeur Aluwasio à Bréval 

(Yvelines)

JUIL-AOUT 2019
Séjour solidaire de 12 animateurs

 français à la Cité Saint-Damien

OCTOBRE 2019
Organisation d’un séjour de 10 jours 
autour de l’inauguration de la Cité 

Saint-Damien avec 45 amis et bénévoles 
venus de France

DECEMBRE 2019
Concert du choeur Aluwasio à Saint 

Gabriel (Paris) et à Saint-Etienne 
(Issy-les-Moulineaux)

DECEMBRE 2019
Soirée annuelle pour les amis, les curieux 

et les donateurs. Chaque année, cette 
soirée a pour objectif de rassembler les 
volontaires de l’année, leurs proches et 
tous ceux qui s’intéressent à l’actualité 

de nos projets.

La vie du Centre Damien, en France



RÉALISATIONS ET PROJETS MENÉS

Les membres actifs du Centre Damien sont rejoints en France par un réseau d’amis et de bénévoles 
qui mettent leur temps et leurs compétences au service du projet qui leur tient à cœur. Leur objec-
tif prioritaire : sensibiliser le public et lever des fonds.

En 2019, les activités phares de l’association en France ont été :

•	 la poursuite de l’aventure musicale débutée en 2017 avec l’organisation de plusieurs 		
	 concerts à Paris et en région parisienne
•	 le recrutement et la préparation au départ des 12 animateurs français du centre de loisirs 	
	 estival, entre janvier et juillet ;
•	 l’organisation de la Foulée Béninoise au mois de juin, la course annuelle de lever de fonds, 	
	 rassemblant 35 coureurs et une cinquantaine de sympathisants ;
•	 Le travail, mené en concertation avec Domitille Blavot et Aude Sokpoh, autour du business 	
	 plan 2020-2022 ;
•	 la préparation du voyage d’inauguration, en lien avec l’équipe de la Cité Saint-Damien.

LE CENTRE DAMIEN ÉTOFFE SON CHŒUR

Forts de l’expérience de 2018, avec un échange musical interculturel avec le chœur africain Salve 
Regina, une nouvelle année a été lancée pour le jeune chœur Aluwasio, dirigé par Hélène Schmit 
et Philippe Brocard. « Aluwasio » signifie « Alléluia » en langue fon, l’un des dialectes du sud du Bé-
nin. L’année 2019 a été l’occasion de développer notre répertoire de chants gospel et traditionnels 
africains, pour la plupart jamais interprétés en France jusqu’alors.

Après un concert à Saint-Gabriel, paroisse accueillante du chœur et lieu des répétitions, en février 
2019, le chœur s’est rendu à Bréval (78) le temps d’un week-end festif en juin autour du curé, le 
Père Simon Keke, qui repartait définitivement dans son diocèse d’origine à Porto-Novo au Bénin. 
Prêtre béninois, le père Simon est un grand ami de l’association et soutient financièrement le pro-
jet, avec sa paroisse, depuis plusieurs années. 

 Le chœur Aluwasio a participé à l’animation de la messe d’au-revoir et d’action de grâce pour le 
père Simon et a donné un concert en son honneur, dont les recettes (1260€) ont été intégralement 
reversées à l’association. Hébergés dans des familles de la paroisse, plusieurs choristes ont éga-
lement participé à la fête donnée en l’honneur du père Simon : une véritable immersion en fête 
béninoise, avec buffet local et zouk effréné !
Un nouveau territoire a été « investi » par le chœur à l’occasion de la fête de la musique : l’église 
Sainte-Thérèse à Boulogne (recettes versées à l’association : 755€).

Attirés par ce répertoire original et le projet du chœur de soutenir l’œuvre du Centre Damien de 
Molokaï auprès des enfants du Bénin, une vingtaine de nouveaux choristes ont rejoint l’aventure 
en Septembre 2019. Et en particulier des hommes ! Basses et Ténors sont désormais presque aussi 
nombreux que les Sopranes et Alti, assurant un équilibre vocal confortable au chœur. 
Deux concerts fantastiques ont clôturé l’année 2019, baptême du feu pour les nouvelles recrues. 
Forts de nos expériences réussies en 2018 et à la demande de leurs curés, les choristes sont reve-
nus à Saint Etienne (Issy-Les-Moulineaux) et à Saint Gabriel (Paris 20), pour deux concerts de Noël 
en décembre. Ce fut une expérience réjouissante d’interpréter des chants traditionnels liturgiques 
africains qui ont entrainé tout le public enthousiaste, en particulier les enfants, toujours curieux et 
ravis de rejoindre les choristes en fin de concert pour chanter et danser !

L’intégralité des recettes de la quête du concert (3300€) a été reversée à l’association.
Les chefs de chœur, Hélène et Philippe, ainsi que les 3 responsables du chœur, Camille, India et 
Philippine, ont à cœur de dénicher de nouveaux chants, pour stimuler la curiosité des choristes et 
les encourager à se dépasser en apprenant par cœur rythmes et dialectes africains multiples, tout 
en restituant les chorégraphies enseignées par Hélène. Une vraie prouesse !
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« La responsabilité du chœur me permet cette 
année de vivre ma passion pour le chant tout en 
servant la cause de l’association Centre Damien. 
C’est un chœur porteur de sens puisque tous les 
choristes sont au service de l’autre : c’est ce qui 
rend ce projet si beau. »

Philippine Bellut, responsable du Chœur Aluwasio 

IV.	 Le Centre Damien en France



« J’ai eu grand bonheur à voir l’événement SFTC [Sing for the Children], lancé en 2017, se poursuivre 
avec de nouveaux concerts, de nouvelles voix toutes fraîches et un répertoire renouvelé : faire dé-
couvrir des chants traditionnels africains, au public comme aux choristes, est une source de plaisir 
partagé et d’enrichissement collectif. 
Le fonctionnement collaboratif, s’il n’est pas toujours simple, incite à la souplesse et aux échanges 
y compris avec d’autres chorales, comme nous l’avons expérimenté en décembre. J’aime le dyna-
misme de ce chœur qui, malgré sa jeunesse, a relevé de beaux défis musicaux, continue de progres-
ser et de remplir sa mission première : être un fier et joyeux ambassadeur de la Cité Damien. »

Hélène Schmit, chargée de médiation à la Cité de la musique-Philharmonie de Paris

« En tant qu’ami du Centre Damien, je suis heureux et fier de mettre mes compétences musicales au 
service de l’éducation des enfants béninois. Cette cause me tient d’autant plus à cœur que le projet 
pédagogique porté par le Centre Damien met la culture au centre de l’apprentissage des enfants. 
L’art, la musique sont des vecteurs d’apprentissage pour les enfants. 
Cela a un sens très fort pour moi en tant qu’artiste. Co-diriger le Chœur Aluwasio au service du 
Centre Damien c’est aussi pour moi une histoire d’amitié. Je me rends compte que la musique est 
finalement un joli prétexte ! » 

Philippe Brocard, soliste du chœur de l’Armée française

La Foulée Béninoise est devenue un rendez-vous incontournable pour les amis et bénévoles du 
Centre Damien. Tous les ans, au mois de juin, une trentaine de coureurs solidaires s’élancent sur 
un parcours de 5, ou 10, kilomètres, après avoir patiemment réuni une cagnotte d’un montant 
minimum de 250€. En 2019, le montant récolté avait pour objectif de financer l’ameublement de la 
nouvelle classe de l’école de la Cité Saint-Damien. Grâce à la motivation des coureurs et à la géné-
rosité des donateurs, nous avons levé plus de 15000€, un record à ce jour pour la Foulée Béninoise. 
Coureurs, donateurs et sympathisants se retrouveront le samedi 6 juin 2020 pour la prochaine édi-
tion de la Foulée Béninoise annuelle.

3635

LA FOULÉE BÉNINOISE : UNE ÉDITION 2019 RECORD



Comme chaque été, l’association a constitué et préparé un groupe de jeunes animateurs à partir 
3 semaines à la Cité Damien. Etudiants et jeunes professionnels issus de milieux très variés, 13 en 
tout, se sont mis en route pour le Bénin !

La mission d’animation été 2019 a été marquée par la consolidation de notre ancrage au sein du 
village d’Agonsoudja et de la confiance des parents. Le centre périscolaire à la Cité Damien avait été 
inauguré seulement l’été précédent. En 2019, les jeunes animateurs ont pu bénéficier de structures 
d’accueil plus abouties. Grâce notamment à l’activité de l’école et de la bibliothèque de la Cité, 
notre pédagogie propre de l’apprentissage par l’éveil, l’interaction et le loisir, intéresse de plus en 
plus les familles du village. Ainsi ce sont près de 120 enfants qui ont été accueillis en août 2019 à la 
Cité Damien pendant trois semaines.

Domitille Blavot et Serge Gougbèmon ont impulsé une dynamique afin d’attirer des jeunes béninois 
désireux de collaborer également bénévolement à l’animation du centre estival.

Animation quotidienne de cours de vacances et d’ateliers de loisirs, expérience de groupe et de vie 
communautaire, découverte du Bénin et de sa culture, ce séjour fut riche pour nos jeunes volon-
taires. Après une année de préparation en France, ils ont mis toute leur énergie dans les ateliers 
«lecture», «créatifs», «sportifs» et «spectacle» proposés chaque jour aux enfants, répartis par 
tranches d’âge. Chaque semaine, une thématique était développée plus particulièrement en ate-
liers : l’environnement, le cirque, le conte.

Nos jeunes Français ont mené à bien leur mission jusqu’à la représentation d’une pièce de théâtre 
inspirée d’un conte africain, où les enfants se sont dépassés devant leurs parents ébahis et fiers. Un 
conte sur la quête de la sagesse, qui ne réside pas là où l’on croit : c’était l’histoire de trois frères 
qui se voient léguer par leur père à sa mort trois sacs scellés, avec la consigne d’aller rencontrer 
le sage Diogomai au pays du fleuve sacré. Au cours d’un long et périlleux voyage, ils croisent trois 
dangereux animaux, qu’ils réussiront à combattre grâce à leurs trois sacs contenant respectivement 
un livre (la connaissance), de la terre (le respect de la nature) et des cacahuètes (l’amitié et le par-
tage). Parvenus au terme du voyage, ils atteignent enfin l’endroit où vit le sage Diogomai, qui n’est 
en réalité qu’un enfant… ! Une belle leçon qui a réjoui les parents et interpellé les enfants.
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SÉJOUR SOLIDAIRE DE L’ÉTÉ 2019



 

LUCIE 
GIUSI & 

GUILLAUME LECOQ, 
TOUT JEUNES MARIÉS EN 

JUILLET 2019, QUI ONT CHOI-
SI DE DÉBUTER LEUR VOYAGE DE 

NOCES PAR LE SÉJOUR SOLIDAIRE D’ANI-
MATION À LA CITÉ DAMIEN, 

« Dès notre arrivée, nous avons été très agréablement surpris 
par la beauté des lieux, permettant d’une part d’offrir le meilleur aux 

enfants et d’autre part de permettre aux équipes de donner le meilleur 
d’elles-mêmes. Vivre sur place nous permet de vraiment nous rendre compte de 

l’ampleur et l’utilité du projet et nous donne encore plus l’envie de suivre et participer 
à sa continuité. 

Pendant trois semaines, nous avons eu la chance de participer à une aventure humaine forte pour 
et avec les enfants, au sein d’un groupe d’animateurs franco-béninois et accompagnés d’un encadrement 

rassurant, expérimenté et donnant du sens à ce que nous vivions! 
Les jours « offs » sont très utiles pour prendre du recul sur ce que nous vivons au quotidien et nous per-

mettent de découvrir avec Serge et Domitille, un peu plus le Bénin, sa culture et son fonctionne-
ment mais aussi de partager des moments forts en pleine immersion avec le village (messes 

d’accueil et d’au revoir, Assomption...).
Nous sommes heureux des moments partagés avec ces enfants si attachants: les 

progrès de certains en classe et dans leur rapport aux autres (en seulement 
trois semaines !) sont encourageants et nous repartons en France 
plein d’espoir, convaincus que ce beau projet a beaucoup d’ave-

nir à donner aux enfants! 

Si comme nous, vous voulez vivre une des 
expériences les plus fortes de votre 

vie en donnant un peu de vous 
et en recevant mille fois 

plus, partez les yeux 
fermés à la Cité 

Damien!»

JULIE LAUNAY, JEUNE BACHELIÈRE

« Difficile de mettre des mots sur ce que nous avons vécu durant ces trois magnifiques semaines. 
Nous avons été accueillis par une équipe formidable et des enfants ouverts et tournés vers 
l’échange. Ce qui nous a permis de Partager, que ce soit avec les enfants qui nous ont dévoilé leur 
manière de vivre, d’apprendre, de jouer, avec l’équipe française, avec les animateurs béninois, ou 
encore avec les habitants du village ; de Découvrir la culture grâce à des moments forts comme la 
célébration du 15 août, les danses traditionnelles, les visites culturelles… ; de Se remettre en ques-
tion : redéfinir notre mission, s’adapter à la vie sur place, de Construire une relation unique avec les 
enfants ; de Transmettre et Recevoir pour en apprendre toujours plus et en ressortir grandie.

Ce voyage a été une véritable rencontre de l’autre et de soi-même, une expérience forte et inou-
bliable qui m’a donné envie de repartir et de revenir. »
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Du 24 au 26 octobre 2019 se sont déroulées les journées inaugurales de la Cité Saint-Damien. Trois jours 
pour déployer toute la pédagogie de l’association et pour faire mémoire des temps forts de son histoire. 

Chaque journée était organisée autour d’une thématique particulière :
•	 « Défi de l’école : formes des hommes et des femmes capables »
•	 « La conversion écologique : le nouvel impératif de l’éducation »
•	 « La Cité Saint-Damien : une mise en œuvre de la mystique du semeur »

Entre conférences, animées par Damien Martin, ami de la Cité Damien et fondateur de Credi-ONG qui 
œuvre à la préservation de la faune et flore de la région de Zinvié, célébrations liturgiques, repas festifs 
et ateliers, nous n‘avons pas vu passer ces trois jours. La présence de l’Ambassadeur de France près le 
Bénin et d’autres personnalités locales ont assuré au projet de la Cité Damien un ancrage local fort.
Ces trois journées inaugurales ont été largement relayées dans les média radio et presse écrite, offrant 
une vitrine publique à la Cité Damien.
Cette inauguration était l’occasion de remercier nos donateurs les plus fidèles et de leur faire découvrir 
le fruit de leur générosité. Ainsi une cinquantaine de français de 4 à 84 ans, de tous horizons (donateurs 
historiques, paroisse de Bréval, chefs de chœur, musiciens et choristes d’Aluwasio, anciens membres du 
CA de Réseau Picpus, membres du CA de l’association et leurs familles et amis). 

Ce séjour d’une dizaine de jours a aussi permis au groupe de Français de sillonner le sud du Bénin et 
d’aller à la rencontre de diverses communautés locales. Très schématiquement, ce séjour a permis de 
consolider 4 aspects-clés du développement de la Cité Saint-Damien :

• LE LIEN AVEC L’ÉCOLE PUBLIQUE DU VILLAGE D’AGONSOUDJA
• LE LIEN AVEC DES PARTENAIRES BÉNINOIS QUI PARTAGENT NOS CONVICTIONS ET NOTRE 		
VISION DE L’ÉDUCATION
• LA PROMOTION DE LA CULTURE 
• L’ANCRAGE AVEC L’EGLISE LOCALE

LE LIEN AVEC L’ÉCOLE PUBLIQUE DU 
VILLAGE D’AGONSOUDJA
Le groupe de Français s’est rendu une après-midi 
à l’école publique du village. S’attendant à ren-
contrer quelques écoliers, tous ont été saisis de 
stupeur en découvrant les quelques 600 élèves 
les attendant très sagement dans la cour de ré-
création.
Les élèves, leurs enseignants et leur directeur 
nous ont réservé un accueil très chaleureux 
par des danses, des chants mais également des 
discours très impressionnants. Côté Français, 
les jeunes musiciens du groupe ont également 
exécuté quelques morceaux pour remercier nos 
hôtes. 
Cette rencontre a permis de prendre conscience 
du manque cruel de moyens humains de l’école 
avec seulement 6 enseignants (soit 1 enseignant 
pour 100 élèves). Elle nous a permis d’exprimer 
notre soutien et notre désir de fonder un par-
tenariat durable afin de faire bénéficier de nos 
infrastructures périscolaires les élèves de l’école 
publique.

LE LIEN AVEC DES PARTENAIRES BÉNINOIS 
QUI PARTAGENT NOS CONVICTIONS ET 
NOTRE VISION DE L’ÉDUCATION
Les conférences inaugurales tout d’abord, nous 
ont permis de constater que l’intuition de l’asso-
ciation et la pédagogie mise en œuvre à la Cité 
Saint-Damien sont en adéquation avec les at-
tentes des Béninois les plus influents. 
Au plan pédagogique, Sr Anicette Quenum (supé-
rieure générale des Sœurs OCPSP et enseignante 
à l’UAC) ou encore M. Abel Koucoï (conseiller 
pédagogique) ont tous deux exprimé la nécessité 
de former des enseignants de qualité, qui aient à 
cœur d’accompagner leurs élèves dans leur déve-
loppement complet d’hommes et de femmes. 
Au plan écologique, des acteurs-clés tel que M. 
Tanguy Gnikobou (fondateur de Jardins de l’es-
poir) nous ont conforté dans notre œuvre de 
sensibilisation des plus jeunes te de leurs familles 
au respect et à la préservation de la nature.
La participation du Chef Village et de ses conseil-
lers à plusieurs des évènements et animations 
organisés sont le témoin que la Cité Saint-Damien 
fait partie intégrante du village d’Agonsoudja et 
est un acteur-clé de son développement.

4241

V- SÉJOUR D’INAUGURATION DE LA CITE SAINT-DAMIEN
Octobre-Novembre 2019



Les divers ateliers au potager ou à l’école/bibliothèque de la Cité Saint-Damien, animés par le person-
nel béninois, ont permis de constater à quel point ils forment une équipe soudée autour de la Direc-
trice, Domitille Blavot, et à quel point ils se sont approprier le projet de la Cité Saint-Damien. Au-delà 
d’un simple travail, ce lieu contribue à donner un sens à leur vie et à leur action pour le bien de leur 
pays.

LA PROMOTION DE LA CULTURE
Le séjour inaugural a été l’occasion d’organiser un certain nombre d’évènements culturels et d’initier 
des partenariats avec des organismes et associations, fleurons de la culture béninoise. Ainsi, la Chorale 
Saint Charles Lwanga, de la paroisse du Bon Pasteur de Cotonou, a animé la célébration d’action de 
grâce le jour de l’inauguration de la Cité Saint-Damien et a donné un concert auquel ont participé de 
nombreux enfants du village. Le conservatoire national des danses traditionnelles et royales du Bénin a 
donné un spectacle éblouissant. Yannick Folly, photographe béninois professionnel, a exposé plusieurs 
de ses œuvres dans le hall de la bibliothèque le temps de notre séjour. De même que l’association Tis-
sage Plus, qui œuvre pour la préservation des tissages traditionnels issus de la Cour royale d’Abomey.
Le choristes Aluwasio ont interprété quelques chants de leur répertoire en langue fon, mina et yoruba 
et éwé, ce qui a profondément ému le personnel de la Cité Saint-Damien entendant pour la première 
fois leur dialecte parlé par des étrangers.
Cette inauguration a été l’occasion de donner de la visibilité à la vision fondatrice de la Cité Saint-Da-
mien destinée à être un lieu de promotion de la culture pour tous.

L’ANCRAGE AVEC L’EGLISE LOCALE
Enfin, ce séjour inaugural a permis de renforcer l’ancrage de la Cité Saint-Damien dans l’Eglise locale. 
Ainsi plusieurs évêques nous ont honorés de leur présence tout au long du séjour.

Ce fut un séjour très riche pour les participants et un moment fondateur pour la Cité Damien. 

« Oui, cette sorte d’alchimie intergénérationnelle, interculturelle. Tous ces visages, ces découvertes...
chaque jour fut CADEAU ! » MARIE-FRANÇOISE JUNKE, NANCY

« Quel voyage ! Cela va nous prendre à tous un certain temps pour repenser à tout ce que nous avons 
vécu ensemble, car chaque moment était très fort et riche en émotions. 
Que de rencontres fraternelles, avec chaque personne de notre groupe et avec les béninois que nous 
avons croisés, adultes et enfants, et qui nous ont si bien accueillis. » ALINE MC GOWAN, PARIS

« Que de belles et riches découvertes vous nous avez réservées ! Un grand BRAVO pour la réalisation 
de la Cité Damien ! » ALAIN & BRIGITTE BALARESQUE, BRÉVAL

« Ce voyage au Bénin marquera un avant et un après. Il fera partie pour nous de ces instants singu-
liers que l’on ne vit pas vingt fois dans une vie. » NICOLE & ALAIN GILLOUARD, RENNES
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LE SÉJOUR D’INAUGURATION EN IMAGES...

Mgr Roger Houngbedji, 
archevêque de Cotonou, 

en visite à la cité Saint Damien.

Soeur Anicette Quenum, Supérieure générale OCPSP
et Pr Euloge Ogouwale, Université d’Abomey-Calavi.

Pr. Chakirou Toukourou (UAC), Mgr Aristide Gonsallo, évêque de 
Porto-Novo, Tanguy Gnikobou (Jardins de L’espoir) et 
Damien Martin (Credit-ONG)



SPONSORING DU CRÉDIT AGRICOLE – LE MARATHON PRO BONO

Le Centre Damien de Molokaï a été sélectionné parmi une centaine d’association postulantes pour 
participer à une journée de « Marathon Pro Bono ». Le 28 mai 2019, une dizaine de salariés du Crédit 
Agricole, de compétences diverses, se sont réunis avec trois membres du conseil d’administration du 
Centre Damien pour réfléchir autour de la thématique « Améliorer la communication de l’association 
auprès de ses parties prenantes ». Une journée passionnante qui nous a permis d’ouvrir nos horizons 
et de glaner de nombreuses idées pour être plus impactants dans notre communication. 

UN EXEMPLE DE LEVÉE DE FONDS RÉUSSIE : LE DÉFI SOLIDAIRE ICADE

Le Défi Solidaire Icade : un challenge sportif connecté accompli par plus de 300 collaborateurs, qui a 
permis au Centre Damien de collecter un chèque de plus de 15 000€ !

60 équipes Icade en régions et à Paris se sont affrontées durant 15 jours à l’occasion du «Défi Solidaire 
Icade» avec pour seul objectif d’aider et de soutenir des associations en marchant le plus possible. Un 
principe simple : les pas réalisés par chaque collaborateur ont été comptabilisés sur une application 
et convertis en dons. L’équipe gagnante a fait plus de 1 350 000 pas, le total de pas réalisés par les 
300 collaborateurs étant de 31 602 483 000.  Trois associations ont été choisies par les collaborateurs 
d’Icade. Elles sont toutes les trois consacrées à l’enfance sur les volets santé et éducation. Le Centre 
Damien a eu la grande chance d’en faire partie !

SPONSORING

-> Journée Pro Bono au Crédit Agricole
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Messe inaugurale

Chorale St Charles Lwanga 
(paroisse du Bon Pasteur 

de Cotonou)

Discours inaugural de la Directrice 
de la Cité Saint Damien, 
Domitille Blavot.

Discours inaugural du P. Serge Gougbèmon sscc, 
cofondateur du projet.



INTRODUCTION AU RAPPORT FINANCIER

Nous retiendrons des comptes 2019 de l’association Centre Damien de Molokaï un résultat net 
positif, pour la première fois depuis que nous avons lancé les chantiers de construction en 2014. Ce 
résultat montre le dynamisme de notre association pour lever des fonds, mais aussi la fidélité de 
nos donateurs (+14% de dons de particuliers) et notre capacité à attirer de nouveaux investisseurs 
qui nous font confiance. 2019 aura été marqué par un gros travail d’élaboration d’un business plan 
à l’horizon 2022, ce qui nous permet d’anticiper davantage les recettes et les dépenses. Un mécène 
privé, requérant l’anonymat, soutient le volet « accueil » de la Cité Saint-Damien, ce qui nous a per-
mis de finaliser la construction de l’auberge et des salles de location, qui seront prêtes en 2020.
Deux fondations ont apporté leur soutien au volet agro-écologique de notre projet (Fondation 
Sarepta et Fondation Lemarchand). Le groupe Icade, à travers un challenge sportif solidaire de ses 
salariés, nous a également fait un don, qui ira à la construction des futures salles de classe.

Il est à noter aussi le résultat positif de l’activité agro-écologique de la Cité Saint-Damien, ce qui est 
un signe très encourageant.

Enfin, saluons les initiatives créatives de nos bénévoles du chœur Aluwasio, toujours prêts à organi-
ser un concert au profit du Centre Damien, et de plusieurs amis et membres qui ne manquent pas 
d’idées pour lever des fonds – expériences solidaires Airbnb, cagnottes « anniversaire » sur Face-
book, vente de produits artisanaux, ou encore, traversée solidaire de la France à vélo !

La priorité du Centre Damien est d’utiliser le plus 
efficacement possible les dons reçus. En ce sens, 
les projets menés au Bénin sont étudiés avec soin 
et suivis par l’association. Une grande attention est 
portée aux frais de fonctionnement français réduits 
au minimum, soit 3%  des dépenses totales. 

Ainsi, en 2019, l’association a pu virer 127 400€ sur 
son compte béninois pour la poursuite des travaux 
et le fonctionnement des activités. 

Pour une vision plus précise des recettes et des dé-
penses, nous vous invitons à prendre connaissance 
du rapport financier annuel de l’association. 
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PROVENANCE DES FONDS



LOCALEMENT

Des entreprises locales (Sobepec, Bâtimat, La Roche) nous ont accordés des prix sur les maté-
riaux. Merci à leurs responsables pour leur confiance et leur solidarité manifestée par ces gestes 
concrets. 

La Marine Nationale Française a effectué une mission d’une journée pour peindre la salle de classe 
des CI. Un coup de pouce bienvenu, que nous avons poursuivi dans le bâtiment ! 

Des particuliers nous ont fait don de livres, ont recyclé leurs pots en verre pour nos confitures, 
nous apporté leurs idées et encouragements. 

DANS LE CADRE DU VOLONTARIAT
La DCC et la Guilde Européenne du Raid

DANS LE CADRE DE LA CONSTRUCTION
Energies sans Frontières, Icade, la Fondation Lemarchand et la Fondation Sarepta, CACF ainsi que la 
Paroisse de Bréval

NOS  PARTENAIRES 

MERCI A VOUS

Nous adressons nos sincères remerciements à tous les partenaires financiers qui, cette année 
encore, nous ont fait confiance. Grâce à eux, la Cité Saint-Damien continue de prendre vie et de 
se construire, jour après jour. Ensemble, bénévoles, entreprises, fondations, parrains, nous contri-
buons à relever le défi de l’éducation à la Cité Saint-Damien. 
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MERCI
à tous ! 


